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"consent" means a consent given under this 
Act; ("consentement") 
"physician" means a person licensed under 
Part Ill of the Health Disciplines Act; 
("médecin") 
"tissue" includes an organ, but does not 
include any skin, bone, blood, blood con-
stituent or other tissue that is replaceable 
by natural processes of repair; ("tissu") 
"transplant" as a noun means the removal of 
tissue from a human body, whether living 
or dead, and its implantation in a living 
human body, and in its other forms it has 
corresponding meanings; ("transplanta-
tion") 
"writing" for the purposes of Part li includes 
a will and any other testamentary instru-
ment whether or not probate has been 
applied for or granted and whether or not 
the will or other testamentary instrument is 
valid. ("écrit") R.S.O. 1980, c. 210, s. 1. 
PART 1 
INTER-V/VOS GIFfS FOR TRANSPLANTS 
2. A transplant from one living human 
body to another living human body may be 
done in accordance with this Act, but not 
otherwise. R.S.O. 1980, c. 210, s. 2. 
3.-{l) Any person who has attained the 
age of sixteen years, is mentally competent 
to consent, and is able to make a free and 
informed decision may in a writing signed by 
the person consent to the removal forthwith 
from his or her body of the tissue specified in 
the consent and its implantation in the body 
of another living person. R.S.O. 1980, 
C. 210, S. 3 (1); 1986, C. 64, S. 19 (1). 
(2) Despite subsection (1), a consent given 
thereunder by a person who had not attained 
the age of sixteen years, was not mentally 
competent to consent, or was not able to 
make a free and informed decision is valid 
for the purposes of this Act if the person 
who acted upon it had no reason to believe 
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1 Les définitions qui suivent s'appliquent à Définitions 
la présente loi. 
«consentement» Consentement donné en 
vertu de la présente loi. («Consent») 
«écrit» S'entend en outre, pour l'application 
de la partie II, d'un testament ou de tout 
autre acte testamentaire, valide ou non, 
que l'homologation en ait été ou non 
demandée ou accordée. ( «writing») 
«médecin» Personne détenant un permis en 
vertu de la partie III de la Loi sur les 
sciences de la santé. ( «physician») 
«tissu» S'entend en outre d'un organe, mais 
non de la peau, des os, du sang ou de ses 
composants, ou de tout autre tissu se 
renouvelant par un processus naturel de 
régénération. («tissue») 
«transplantation» Prélèvement d'un tissu d'un 
corps humain, vivant ou mort, et son 
implantation dans un corps humain vivant. 
Le terme «transplanter» a un sens corres-
pondant. («transplant») L. R.O. 1980, 
chap. 210, art. 1. 
PARTIE 1 
DONS ENTRE VIFS AUX FINS DE 
TRANSPLANTATION 
2 Une transplantation entre vifs ne peut Légalité des 
transplanta-
être effectuée que conformément à la pré- tions 
sente loi. L.R.O. 1980, chap. 210, art. 2. 
3 (1) La personne qui a atteint l'âge de 
seize ans, qui jouit de toutes ses facultés 
mentales en ce qui concerne le consentement 
et qui peut décider librement et en connais-
sance de cause peut consentir, dans un écrit 
signé de sa main, à ce que le tissu désigné 
dans le consentement soit prélevé sans délai 
de son corps pour être implanté dans celui 
d'une autre personne vivante. L.R.O. 1980, 
chap. 210, par. 3 (1); 1986, chap. 64, par. 
19 (1). 
(2) Malgré le paragraphe (1), le consente-
ment donné en vertu de ce paragraphe par 
une personne qui n'avait pas atteint l'âge de 
seize ans, qui ne jouissait pas de toutes ses 
facultés mentales en ce qui concerne le con-
sentement ou qui ne pouvait pas décider 
librement et en connaissance de cause est 
Consentement 








de seize ans, 
etc. 
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that the persan who gave it had not attained 
the age of sixteen years, was not mentally 
competent to consent, and was not able to 
make a free and informed decision, as the 
case may be. R.S.O. 1980, c. 210, s. 3 (2); 
1986, C. 64, S. 19 (2). 
Omsent is (3) A consent given under this section is 
full authority 














(a) to make any examination necessary to 
assure medical acceptability of the tis-
sue specified therein; and 
(b) to remove forthwith su ch tissue from 
the body of the persan who gave the 
consent. 
( 4) If for any reason the tissue specified in 
the consent is not removed in the circum-
stances to which the consent relates, the con-
sentis void. R.S.O. 1980, c. 210, s. 3 (3, 4). 
PART II 
POST MORTEM GIFfS FOR 
TRANSPLANTS AND OTHER USES 
4.--(1) Any persan who has attained the 
age of sixteen years may consent, 
(a) in a writing signed by the persan at 
any time; or 
(b) orally in the presence of a least two 
witnesses during the person's last ill-
ness, 
that the person's body or the part or parts 
thereof specified in the consent be used after 
the person's death for therapeutic purposes, 
medical education or scientific research. 
R.S.O. 1980, c. 210, s. 4 (1); 1986, ·c. 64, 
S. 19 (3). 
(2) Despite subsection (1), a consent given 
by a persan who had not attained the age of 
sixteen years is valid for the purposes of this 
Act if the persan who acted upon it had no 
reason to believe that the persan who gave it 
had not attained the age of sixteen years. 
R.S.O. 1980, c. 210, S. 4 (2); 1986, c. 64, 
S. 19 (4). 
(3) Upon the death of a persan who has 
given a consent under this section, the con-
sent is binding and is full authority for the 
use of the body or the removal and use of 
the specified part or parts for the purpose 
specified, except that no persan shall act 
upon a consent given under this section if the 
persan has reason to believe that it was sub-
sequently withdrawn. R.S.O. 1980, c. 210, 
S. 4 (3). 
valide aux fins de la présente loi si la per-
sonne qui a agi conformément au consente-
ment n'avait aucune raison de croire que le 
donneur ne remplissait pas une des condi-
tions précisées au paragraphe (1), le cas 
échéant. L.R.O. 1980, chap. 210, par. 3 (2); 
1986, chap. 64, par. 19 (2). 
(3) Le consentement donné en vertu du Portée du 
consentement 
présent article autorise le médecin à accom-
plir les actes suivants : 
a) procéder à tout examen nécessaire 
pour s'assurer que le tissu désigné est 
médicalement acceptable; 
b) prélever sans délai le tissu visé du 
corps de la personne qui a donné le 
consentement. 
(4) Si, pour une raison quelconque, le Nullité du 
consentement 
tissu désigné dans le consentement n'est pas 
prélevé dans les conditions qui y sont pré-
vues, le consentement est sans valeur. 
L.R.O. 1980, chap. 210, par. 3 (3) et (4). 
PARTIE II 
DONS POSTHUMES POUR TRANS-
PLANTATIONS ET AUfRES 
UflLISATIONS 
4 (1) La personne qui a atteint l'âge de 
seize ans peut consentir à ce que son corps, 
ou l'une ou plusieurs de ses parties désignées 
dans le consentement, soient utilisés après 
son décès à des fins thérapeutiques, pour 
l'enseignement de la médecine ou pour la 
recherche scientifique, selon une des façons 
suivantes: 
a) n'importe quand, dans un écrit signé 
de sa main; 
b) durant sa dernière maladie, oralement, 
en présence d'au moins deux témoins. 
L.R.O. 1980, chap. 210, par. 4 (1); 
1986, chap. 64, par. 19 (3). 
(2) Malgré le paragraphe (1), le consente-
ment donné par une personne qui n'avait pas 
atteint l'âge de seize ans est valide aux fins 
de la présente loi si la personne qui a agi 
conformément au consentement n'avait 
aucune raison de croire que le donneur 
n'avait pas atteint l'âge de seize ans. L.R.O. 
1980, chap. 210, par. 4 (2); 1986, chap. 64, 
par. 19 (4). 
(3) Au décès de la personne qui a donné 
son consentement en vertu du présent article, 
ce consentement a une force obligatoire et 
autorise l'utilisation du corps ou le prélève-
ment et l'utilisation d'une ou de plusieurs 
parties désignées aux fins précisées. Toute-
fois, la personne qui a des raisons de croire 
qu'un consentement donné en vertu du pré-
sent article a été ultérieurement révoqué ne 
doit pas agir conformément à ce consente-






















s pou se , etc . , 
for use of 
body 
after death 
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5.-(1) In this section, " spouse" means a 
persan of the opposite sex , 
(a) to whom the person is married; or 
(b) with whom the person is living or, 
immediately before the person's death, 
was living in a conjugal relationship 
outside marriage, if the two persans, 
(i) have cohabited for at least one 
year , 
(ii) are together the parents of a 
child, or 
(iii) have together entered into a 
cohabitation agreement under 
section 53 of the Family Law 
Act. 
(2) Where a person who has not given or 
cannot give a consent under section 4 dies, or 
in the opinion of a physician is incapable of 
giving a consent by reason of injury or dis-
ease and the person's death is imminent, 
(a) the person's spouse ; or 
(b) if none or if the spouse is not readily 
available, any one of the person's chil-
dren; or 
(c) if none or if none is readily available , 
either one of the person's parents; or 
( d) if none or if neither is readily avail-
able, any one of the person's brothers 
or sisters; or 
(e) if none or if none is readily available , 
any other of the person's next of kin; 
or 
(f) if none or if none is readily available , 
the person lawfully in possession of 
the body other than, where the persan 
died in hospital, the administrative 
head of the hospital, 
may consent, 
(g) in a writing signed by the spouse , rela-
tive or other person ; or 
(h) orally by the spouse , relative or other 
person in the presence of at least two 
witnesses; or 
5 (1) Pour l'application du présent a rti- Défi nition 
cle, «conjoint» s'entend d'une personne du 
sexe opposé : 
a) soit à laquelle la personne est mariée; 
b) soit avec laquelle la personne vit , ou 
vivait immédiatement avant son décès, 
dans une union conjugale hors du 
mariage, si les deux personnes, selon 
le cas: 
(i) ont cohabité pendant au moins 
un an, 
(ii) sont les parents du même enfant , 
(iii) ont conclu un accord de cohabita-
tion en vertu de l'article 53 de la 
Loi sur le droit de la famille. 
(2) Si une personne qui n'a pas donné ou 
ne peut donner son consentement en vertu 
de l'article 4 décède ou que , selon un méde-
cin , son décès est imminent et qu'elle est 
incapable de donner son consentement par 
suite d 'une lésion ou d'une maladie, l'une 
des personnes suivantes peut consentir à ce 
que le corps, ou l'une ou plusieurs de ses 
parties désignées dans le consentement, 
soient utilisés après le décès à des fins théra-
peutiques, pour l'enseignement de la méde-
cine ou pour la recherche scientifique : 
a) le conjoint; 
b) en l'absence d'un conjoint ou si celui-
ci n'est pas immédiatement disponible, 
l'un des enfants; 
c) en l'absence d'enfants ou si ceux-ci ne 
sont pas immédiatement disponibles , 
le père ou la mère; 
d) en l'absence du père et de la mère ou 
si ceux-ci ne sont pas immédiatement 
disponibles , un frère ou une soeur; 
e) en l'absence de frères et de soeurs ou 
si ceux-ci ne sont pas immédiatement 
disponibles , l'un de ses proches 
parents ; 
f) en l'absence de proches parents ou si 
ceux-ci ne sont pas immédiatement 
disponibles, la personne légalement en 
possession du corps , à l'exception de 
l'administrateur en chef de l'hôpital, si 
la personne est décédée à l'hôpital. 
Ce consentement peut être donné de l'une 
des façons suivantes: 
g) dans un écrit signé par le conjoint , le 
parent ou l'autre personne ; 
h) verbalement par le conjoint , le parent 
ou l'autre personne en présence d'au 
moins deux témoins; 
Consentement 
du co njoint, 
etc . à l'utili-
sation du 
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(i) by the telegraphic , recorded tele-
phonic, or other recorded message of 
the spouse, relative or other person, 
to the body or the part or parts thereof speci-
fied in the consent being used after death for 
therapeutic purposes, medical education or 
scientific research. 1986, c. 64, s. 19 (5). 
(3) No person shall give a consent under 
this section if the person has reason to 
believe that the person who died or whose 
death is imminent would have objected. 
(4) Upon the death of a person in respect 
of whom a consent was given under this sec-
tion the consent is binding and is, subject to 
section 6, full authority for the use of the 
body or for the removal and use of the speci-
fied part or parts for the purpose specified 
except that no person shall act on a consent 
given under this section if the person has 
actual knowledge of an objection thereto by 
the person in respect of whom the consent 
was given or by a person of the same or 
closer relationship to the person in respect of 
whom the consent was given than the person 
who gave the consent. 
(5) In subsection (2), person lawfully in 
possession of the body does not include, 
(a) the Chief Coroner or a coroner in pos-
session of the body for the purposes of 
the Coroners Act; · 
(b) the Public Trustee in possession of the 
body for the purpose of its burial 
under the Crown Administration of 
Estates Act; 
(c) an embalmer or funeral director in 
possession of the body for the purpose 
of its burial, cremation or other dispo-
sition; or 
(d) the superintendent of a crematorium 
in possession of the body for the pur-
pose of its cremation. R.S.O. 1980, 
C. 210, S. 5 (2-4). 
6. Where, in the opinion of a physician, 
the death of a person is imminent by reason 
of injury or disease and the physician has 
reason to believe that section 10 of the Coro-
ners Act may apply when death does occur 
and a consent under this Part has been 
obtained for a post mortem transplant of tis-
sue from the body, a coroner having jurisdic-
tion, despite the fact that death has not yet 
occurred, may give such directions as the 
coroner thinks proper respecting the removal 
of such tissue after the death of the person, 
and every such direction has the same force 
and effect as if it had been made after death 
i) par télégramme , par communication 
téléphonique enregistrée ou par un 
autre message enregistré du conjoint, 
du parent ou de l'autre personne. 
1986, chap. 64, par. 19 (5). 
(3) Nul ne doit donner un consentement 
en vertu du présent article s'il a des raisons 
de croire que la personne qui est décédée ou 
dont le décès est imminent s'y serait oppo-
sée. 
(4) Au décès d'une personne qui fait l'ob-
jet du consentement donné en vertu du pré-
sent article, ce consentement a une force 
obligatoire et, sous réserve de l'article 6, 
autorise l'utilisation du corps ou le prélève-
ment et l'utilisation d'une ou de plusieurs 
parties désignées aux fins précisées . Toute-
fois , personne ne doit agir conformément au 
consentement donné en vertu du présent arti-
cle si cette personne sait effectivement que la 
personne qui en fait l'objet s'y est opposée 
ou qu'un parent, lié à cette personne par un 
lien de parenté égal ou plus proche de celui 
dont le consentement a été obtenu, s'y est 
opposé. 
(5) Dans le paragraphe (2) , l'expression 
personne légalement en possession du corps 
exclut les personnes suivantes : 
a) le coroner en chef ou le coroner en 
possession du corps aux fins de la Loi 
sur Les coroners; 
b) le curateur public en possession du 
corps aux fins de son inhumation aux 
termes de la Loi sur L'administration 
des successions par La Couronne; 
c) l'embaumeur ou le directeur de servi-
ces funéraires en possession du corps 
aux fins de son inhumation ou de son 
incinération ou de sa disposition; 
d) le directeur d'un crématoire en posses-
sion du corps aux fins de son incinéra-
tion. L.R.O . 1980, chap. 210 , par. 
5 (2) à (4). 
6 Si, selon un médecin , le décès d'une 
personne par suite d'une lésion ou d'une 
maladie est imminent, et que le médecin a 
des raisons de croire que l'article 10 de la 
Loi sur Les coroners peut s'appliquer après le 
décès et qu'un consentement a été obtenu en 
vertu de la présente partie en ce qui con-
cerne la transplantation posthume d'un tissu 
du corps , un coroner compétent, même si le 
décès n'a pas encore eu lieu, peut donner les 
directives qu'il juge opportunes pour le pré-
lèvement du tissu visé après le décès. La 
directive du coroner a la même force et le 
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under section 11 of the Coroners Act. R.S.O. 
1980, C. 210, S. 6. 
7.-(1) For the purposes of a post mortem 
transplant, the fact of death shall be deter-
mined by at least two physicians in accor-
dance with accepted medical practice. 
(2) No physician who has had any associa-
tion with the proposed recipient that might 
influence the physician's judgment shall take 
any part in the determination of the fact of 
death of the donor. 
(3) No physician who took any part in the 
determination of the fact of death of the 
donor shall participate in any way in the 
transplant procedures. 
( 4) Nothing in this section in any way 
affects a physician in the removal of eyes for 
cornea transplants. R.S.O. 1980, c. 210, s. 7. 
8. Where a gift under this Part cannot for 
any reason be used for any of the purposes 
specified in the consent, the subject-matter 
of the gift and the body to which it belongs 
shall be dealt with and disposed of as if no 




9. No action or other proceeding for dam-
ages lies against any person for any act done 
in good faith and without negligence in the 
exercise or intended exercise of any authority 
conferred by this Act. R.S.O. 1980, c. 210, 
S. 9. 
10. No person shall buy, sell or otherwise 
deal in , directly or indirectly, for a valuable 
consideration, any tissue for a transplant, or 
any body or part or parts thereof other than 
blood or a blood constituent, for therapeutic 
purposes, medical education or scientific 
research, and any such dealing is invalid as 
being contrary to public policy. R.S.O. 1980, 
C. 210, S. 10. 
11.-(1) Except where legally required, no 
person shall disclose or give to any other per-
son any information or document whereby 
the identity of any person, 
(a) who has given or refused to give a 
consent; 
(b) with respect to whom a consent has 
been given; or 
(c) into whose body tissue has been, is 
being or may be transplanted, 
may become known publicly. 
décès en vertu de l'article 11 de la Loi sur les 
coroners. L.R.O. 1980, chap. 210, art. 6. 
7 (1) Aux fins d'une transplantation pos-
thume, le décès est constaté par au moins 
deux médecins conformément aux règles de 
l'art. 
(2) Le médecin qui a eu, avec le bénéfi-
ciaire proposé, des rapports qui sont suscep-
tibles d'influencer son jugement ne doit pas 
prendre part à la constatation du décès du 
donneur. 
(3) Le médecin qui a pris part à la consta-
tation du décès du donneur ne doit participer 
d'aucune façon au processus de transplanta-
tion. 
(4) Le présent article ne vise pas un méde-
cin en ce qui concerne le prélèvement des 
yeux pour une transplantation de la cornée. 
L,R.O. 1980, chap. 210, art. 7. 
8 Si, pour une raison quelconque, un don 
fait en vertu de la présente partie ne peut 
être utilisé à aucune des fins précisées dans le 
consentement, l'objet de ce don et le corps 
auquel il appartient reçoivent le même traite-
ment que si le consentement n'avait pas été 
donné. L.R.O. 1980, chap. 210, art. 8. 
PARTIE III 
DISPOSITIONS GÉNÉRALES 
9 Sont irrecevables les actions ou autres 
instances en dommages-intérêts intentées 
contre une personne pour un acte accompli 
de bonne foi et sans négligence dans l'exer-
cice ou l'exercice prévu d'un pouvoir qui lui 
est conféré par la présente loi. L.R.O. 1980, 
chap. 210, art. 9. 
10 Nul ne doit, directement ou indirecte-
ment, acheter, vendre ni autrement trafiquer, 
contre valeur, un tissu destiné à une trans-
plantation, ou un corps ou l'une ou plusieurs 
de ses parties, à l'exception du sang et de ses 
composants, à des fins thérapeutiques, pour 
l'enseignement de la médecine ou pour la 
recherche scientifique. Une transaction de ce 
genre est invalide en raison du fait qu'elle est 
contraire à l'ordre public. L.R.O. 1980, 
chap. 210, art. 10. 
11 (1) Sauf lorsque la loi l'exige, nul ne 
doit divulguer à qui que ce soit un renseigne-
ment ou un document grâce auquel l'identité 
des personnes suivantes pourrait être connue 
du public: 
a) la personne qui a donné ou refusé de 
donner un consentement; 
b) la personne qui a fait l'objet d'un con-
sentement; 
c) la personne sur laquelle la transplanta-
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(2) Where the information or document 
disclosed or given pertains only to the person 
who disclosed or gave the information or 
document, subsection (1) does not apply. 
R.S.O. 1980, c. 210, S. 11. 
12. Every person who knowingly contra-
venes any provision of this Act is guilty of an 
offence and on conviction is liable to a fine 
of not more than $1,000 or to imprisonment 
for a term of not more than six months, or to 
both. R.S.O. 1980, c. 210, s. 12. 
13. Except as provided in section 6, noth-
ing in this Act affects the operation of the 
Coroners Act. R.S.O . 1980, c. 210, s. 13. 
(2) Le paragraphe (1) ne s'applique pas si 
la personne qui divulgue le renseignement ou 
le document est la seule à qui ceux-ci se rap-
portent. L.R.O. 1980, chap. 210, art. 11. 
12 Quiconque contrevient sciemment à 
une disposition de la présente loi est coupa-
ble d'une infraction et passible, sur déclara-
tion de culpabilité, d'une amende d'au plus 
1 000 $ et d'un emprisonnement d'au plus six 
mois, ou d'une seule de ces peines. L.R.O. 
1980, chap. 210, art. 12. 
13 Sous réserve de l'article 6, la présente 
loi n'a pas pour effet de porter atteinte à 
l'application de la Loi sur les coroners. 
L.R.O. 1980, chap. 210, art. 13. 
Exception 
Infraction 
Portée de la 
Loi sur les 
coroners 
